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232 NOTICES NÉCROLOGIQUES 

RUINET (Louis) 

C h â l o n s 1 8 7 4 . 

Le 24 mars dernier , la population presque ent ière 
de Brazey-en-Plaine (Côte-d'Or) conduisai t à sa der
n ière demeure notre excel lent camarade Louis Rui-
net , enlevé à la fleur de l 'âge à l'affection des siens. 

Né le 17 mai 4859, Ruinet entrait à l 'École de 
Châlons en 1874 pour en sortir en 1877 dans un 
très bon rang, avec le prix d'ajustage de la fonda
tion Leprince. 

Après avoir accompli son service militaire au 
4 e r ég iment de génie, il se faisait admettre à la Com
pagnie des chemins de fer de Paris à Lyon et à la 
Méditerranée — service du matér ie l et de la traction, 
— où il obtenai t p romptement u n poste de contre
maî t re aux atel iers de Lyon-Mouche. Il pouvait 
espérer u n br i l lant avenir , lorsqu 'en 1886, il tomba 
gravement malade et fut cont ra in t de rés igner ses 
fonctions. 

Revenu à Brazey, il recouvrai t la santé , grâce aux 
soins assidus que lui prodiguait sa famille. Désireux, 
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alors, de se créer une situation indépendante , il 
installait dans ce pays agricole un atelier de cons
tructions mécaniques, où son esprit inventif pouvait 
se donner un libre essor. A diverses reprises il 
vit ses travaux récompensés dans les concours 
régionaux. 

C'est au moment où il achevait l ' installation de 
son atelier que la mort est venue le séparer bruta
lement de sa j eune femme et de ses vieux parents 
dont il était l 'unique espoir. 

Une délégation assez nombreuse d'Anciens Élèves 
avait tenu à assister aux funérailles et témoigner 
ainsi à sa famille, si c rue l lement at teinte, la part 
que nous prenions tous à sa douleur. Notre cama
rade Ducol, président de la Commission régionale 
de la Côte-d'Or, a adressé, au nom de la Société, un 
dernier adieu à notre bien regretté Camarade, dans 
les termes suivants : 

« MESDAMES ET M E S S I E U R S , 

» Au nom de la Société des Anciens Élèves des 
Écoles d'Arts et Métiers, au nom de tous les Anciens 
Élèves de la région, je viens adresser un dernier et 
suprême adieu à notre bien regretté Camarade. 

» A sa sortie de l'École de Châlons en 1877, M. Rui
net; entra d a n s le service de la traction de la Compa
gnie de Paris à Lyon et à la Méditerranée qu'il fut 
obligé de quitter bientôt à la suite d 'une grave 



m a l a d i e ; dans cette posi t ion, où u n bel avenir lui 
était réservé , il y laissa les me i l l eu r s souvenirs . 

» Un peu plus tard , ayant recouvré la santé , et 
dés i reux de se créer u n e si tuation p lus par t icu l iè re , 
il n 'hés i ta pas à fonder l 'a tel ier de cons t ruc t ions 
mécaniques qu ' i l dirigeait hab i l emen t , il y a encore 
peu de j o u r s . Son courage et son travail pe rsévéran t 
lui pe rmi ren t de va incre les difficultés toujours très 
grandes d 'un début . C'est q u a n d il pouvai t espérer 
recuei l l i r p lus pa i s ib lement le fruit de tant de 
l abeur , que la mor t est venue l 'enlever à l'affection 
de sa famille et de tous ses amis ! 

» M. Ruinet empor te avec lui l 'est ime la p lus 
s incère et les regre ts les p lus vifs de tous ses 
compatriotes et de tous ses Camarades . 

» Pu i s sen t les témoignages de profonde sympath ie 
qui l ' accompagnent à sa dernière d e m e u r e être u n 
faible adouc i s semen t à l ' immense d o u l e u r de sa 
famille ép lorée! 

» Au nom de la Société et de tous les Anciens 
Élèves des Écoles d'Arts et Métiers , mon cher cama
rade , adieu. » 

M A R G U I E R , 

(Châl. 1874.) 


